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PREFACE
Le Canadien, comme ses pères,

Aime à chanter, à s’égayer ...
Geo. E. Cartier.

Ce ne sont pas là des vers bien beaux—leur auteur avait

autre chose &fatve—mazs tls sont vrais.

Nullepart au monde, peut-être, on n'aime plus à “s'égayer”

que chez nous.

Nous sommes, sous ce rapport au moins, les dignes descen-

dants du Français—né malin, comme dit Boileau.

Seulement notre formule spirituelle est un peu fruste ; elle

a besoin d'être avivée, relevée par une pincée de sel gaulois, az-

guisée par une pointe de gouaillerie boulevardière.

C’est ce que tente aujourd'hui M. Raoul Barré ; et j'ap-

plaudis à sa tentative. Il a des traits dignes de Cham, Foraën,

de Caran dAche et de Gavarna.

Les Français, qui verront ses dessins et liront ses légendes,

admettront que nous aurions le droit de réclamer, dans le do-

maine de l’esprit, le même sujet de fierté qui faisait dire à

Isodore Bédard, dans un autre ordre de choses :

Nos pères sortis de la France

Etaient l'élite des guerriers ;

Et les enfants de leur vaillance

N'ontjamais terni les lauriers,

LOUIS FRÉCHETTE

Il à été tiré de cet Album 100 exemplaires sur papier deluxe,
signés par l'auteur.
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M. Sauvagenu, bien pénétré du personnage qu'il doit représenter
dans le cortège de la procession, explique à Mme Sauvageau
les différentes poses terribles qui devront électriser la foule.

—D’abord, je découvre dans le loiutain mon ennemi qui s’avance. . .
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Histoire de sauvage (Suite)
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Histoire de sauvage (suite)

—Arméjusqu’aux dents, les yeux contractés et la mâchoire injectée de
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Histoire de sauvage. (Suite et fin)
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—Maman ! maman ! C’est pas moi qui ont choisi pour la procession ?
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Blle—Ben, bâdre-moé pas. .J’peux pas aller-pu vite que ça !
Quand ben même sa s’rait commencé, c’toujours pas moé qui
fait l’saint-Jean-Baptiste ?
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—Si un orateur passe près de toi, méfie-toi, fifille.

-—Pourquoi ?

—T’s’aviserait p’tette ben d’prendre ça pour un husting !
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L’Orateur : . ; continuez, mesdames, à émerveiller
| le monde par votre générosité, et les pessimistes

qui voient déjà se dépeupler la terre seront bien

obligés de dire avec nous : Vive la Canadienne !.….
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Lui.—-Dis donc vieille, avec une peau pis un mouton,i f'rait pas
un beau saint-Jean-Batisse, s’t’amour-là ?
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Elle.—J’pense que c’est celui-ci, celle de monsieur. Y a encore

une feuille sèche après.
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Trop malemu !
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